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Mot du professeur le P. Salim Daccache s.j., 
Le lundi 2 décembre 2013 

À l’École des Sœurs des Saints-Cœurs - Hadath, 

à l'occasion de la consécration de l'église du couvent au nom de Saint François Xavier s.j. 

 

 

Révérendissime Mère Supérieure Daniella Harrouk, 

Chers frères et sœurs, 

 

1. À l’occasion du renouvellement de la consécration de l'église du couvent et de l'école au nom 

du jésuite Saint François Xavier, je voudrais remercier le Seigneur pour cette rencontre 

spirituelle qui porte aujourd'hui plus qu’une signification. Il est vrai que ce saint a vécu au XVIe 

siècle et vient de l'Occident et de l'Église latine, et il est vrai que nous avons ici la grande 

quantité de saints orientaux anciens et nouvellement béatifiés, pourquoi alors Sr Souad Kharrat, 

la Supérieure de l’école, a eu recours à Rome et même au-delà de Rome pour convoquer ce saint 

et donner son prénom comme patron de cette église et de cette école en particulier, et pourquoi 

lui a-t-elle érigé cette statue pour la déposer sur les autels de l'église ? 

 

2. Nul doute que le prénom François est aujourd’hui parmi les grands noms évoqués dans les 

moyens de communication et dans les nouvelles provenant de Rome et nous savons que le 

premier jésuite qui a accédé au Saint-Siège et est devenu le premier pontife de l'Église catholique 

est le pape François et il a choisi le prénom en l'honneur non pas du prénom de François Xavier 

du pays basque espagnol, mais en l'honneur de François d'Assise qui aimait les pauvres et qui 

était modeste ! Malgré cela, le pape dit que le prénom François appelle à consacrer sa vie à 

Jésus-Christ, comme chacun de nous est invité à se consacrer au Christ. J'étais au grand 

séminaire rattaché à l’Université jésuite à Beyrouth dans les années soixante-dix du siècle 

dernier, me préparant à la vie sacerdotale, et l'Église du séminaire qui était animée par les 

jésuites plus de cent ans, portait le nom de Saint François Xavier, mais les jésuites, en 1975, ont 

transféré le séminaire et la Faculté de théologie à une autre université et les paramètres de l'église 

de Saint-François avec le couvent des Pères Jésuites à la rue de l’Université Saint-Joseph ont été 

éliminés, et je ne sais pas s'il y avait une autre église portant le nom de ce saint au Liban ou en 

Orient à part cette église et dans cette école même. Après tout, ce que le père Sami Khoury s,j. 

nous disait en ce temps est le suivant : Il y a beaucoup de saints ici au Liban, mais ils sont, dans 

leur majorité, des ermites et des moines contemplatifs alors que beaucoup de saints en Occident 

sont des apôtres et des missionnaires et, par conséquent, nous félicitons Sr Souad pour cette 

statue et cette étoile en verre qui pèse 135 kg pour signifier que nous avons besoin aujourd'hui 

ici, en Orient et de l’Orient, de saints prêtres et aussi, de religieux et de religieuses missionnaires. 

Car nous les jésuites, et moi aussi, avons en nous quelque chose de saint François Xavier et de 
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son zèle apostolique. Ainsi, nous demandons au Seigneur de nous fortifier et de fortifier tout 

apôtre afin qu’il soit digne de confiance dans ce service. 

 

3. Saint François Xavier fut connu comme le saint patron des missions et des missionnaires 

depuis sa canonisation par le pape Grégoire XV en 1622. Il était un descendant de grandes 

personnalités et n'a pas hésité à rejoindre saint Ignace de Loyola, fondateur de notre 

congrégation. Il pratiqua donc les retraites spirituelles, apprit la théologie et fut ordonné prêtre en 

1537. Et après avoir consacré des années aux œuvres de charité et d'amour parmi les pauvres en 

Italie, s’adonnant au service d’un dispensaire  à un autre et d'un asile à un autre, il a demandé à 

son Supérieur de se déplacer en Inde puis au Japon pour annoncer la Bonne Nouvelle du Christ, à 

savoir que la réconciliation entre Dieu et les gens et entre les gens eux-mêmes est le chemin à la 

vraie vie et à la vie de l’amour entre les gens. Et la réconciliation n’est pas le fait de s’adresser 

mutuellement des compliments à la libanaise, c'est un travail d'auto-purification et de purification 

de soi de toute la communauté afin qu’elle ne se livre pas aux causes qui déclenchent le péché et 

qu’elle adopte l’approche du bon jugement et l’abandon de l'égoïsme, de l’orgueil et de l’esprit 

de combat  avec les autres. D'où l'importance de saint François Xavier dans la vie de l'Église : il 

est le missionnaire de l'Inde et du Japon, celui qui a entendu l'appel du Seigneur Jésus et n'a pas 

seulement entendu l'appel, mais s’est soumis avec obéissance à l’auteur de l’appel et a répondu à 

sa demande de  communiquer la Bonne Nouvelle aux peuples qui ne l’ont pas encore reçue. Une 

fois, j'ai rencontré un jésuite de l'Inde et je lui ai demandé : Qu'est-ce que l’Évangile vous a 

apporté de nouveau et de bon, l'Évangile annoncée par saint François Xavier ? Il m’a répondu 

qu'il leur a apporté trois choses : Premièrement, le pardon, deuxièmement, la tolérance, et 

troisièmement, la solidarité avec les pauvres et, en fait, ce sont les signes de la résurrection et de 

la vie éternelle. Dans l'Évangile que nous avons entendu aujourd'hui, une invitation à nous tous à 

annoncer la Bonne Nouvelle à tous les humains, comme le Christ a été envoyé par Dieu pour 

proclamer la miséricorde pour tous les êtres humains. Il y a peut-être là une leçon pour nous, 

chrétiens d'Orient, pour travailler sur nous-mêmes aujourd'hui afin d’être toujours des 

missionnaires et nous regarder nous-mêmes et réexaminer nos consciences pour savoir si le 

Seigneur nous appelle à notre tour pour être porteurs de la Bonne Nouvelle comme les 

congrégations missionnaires et à l’exemple des Sœurs des Saints-Cœurs dans plus d’un pays. 

Mais qu’apportons-nous aujourd'hui au monde, en particulier celui qui nous entoure ? Est-ce le 

prix de nos différents et de nos divisions ou notre unité et notre amour l’un pour l'autre ? 

François Xavier a porté, à ce moment-là, sa foi, la foi de l'Eglise, celle de l’Europe catholique et 

aussi l'amour de Dieu pour tout homme. 

 

4. Saint François Xavier est le successeur de saint Paul, celui qui a été appelé l'Apôtre des 

nations, alors que l'Église primitive considérait que l’annonce de la Résurrection du Seigneur 

Jésus est une bonne nouvelle mondiale adressée à l'univers et à tous les peuples , sans exception , 

et que toutes les personnes, pas seulement une catégorie, sont invitées à entrer dans le royaume 
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de la réconciliation et de l'amour. Ainsi, François a porté le Missel, la Bible, la cloche, les fonts 

baptismaux, son chapeau, son parapluie et son enthousiasme à l'annonce du Royaume, partant au 

lointain, vers ces pays lointains et vastes pour leur apporter l'Évangile. 

 

5. Comment annonçons-nous et proclamons-nous aujourd'hui le Royaume du Seigneur ? 

Il ne fait aucun doute qu'il existe aujourd'hui une insistance pour proclamer l’Évangile, mais le 

chrétien n’est pas accepté dans de nombreux pays, comment va-t-il alors annoncer explicitement 

la Bonne Nouvelle et il n’y a pas de liberté de culte et de liberté de conscience dans de nombreux 

pays ? L’Église nous invite à entrer dans le mouvement de la nouvelle évangélisation ou la 

deuxième évangélisation ? 

 

6. Un grand spirituel Charles de Foucauld dit : Ma mission doit être une mission paisible et 

douce. Et pourquoi la douceur ? Parce que celui qui est plus grand que moi est « doux et humble 

de cœur » et le moyen dont il a eu recours pour accomplir sa mission est la douceur et l'humilité. 

Aujourd'hui, notre quête ne consiste pas à persuader les gens et à les amener à l'Église du Christ. 

Notre mission n’est qu’un témoignage d’amour, rien de plus. Notre mission consiste à lutter 

contre les guerres, les persécutions et les tragédies par la bonté du cœur et la parole juste. Notre 

mission consiste à être parmi les pauvres et avec eux quelle que soit la religion à laquelle ils 

appartiennent, à faire entrer l'amour du Christ dans les moyens modernes de communication, et à 

annoncer que Dieu a créé cette terre comme signe de sa grandeur et pour le bénéfice de l'homme, 

et non pas pour une consommation aveugle qui ravage tout ; notre mission aujourd'hui est de 

baptiser les gens à l'esprit de sacrifice, le respect de l’autre, la tolérance, l'esprit de réconciliation 

et le respect de la vie au maximum. 

7. Cependant, notre mission aujourd'hui, nous les éducateurs, se situe dans le domaine de 

l'éducation, selon les paroles de l'Apôtre Paul : Malheur à moi si je ne prêche pas l'Évangile. 

Alors, sur quoi devons-nous insister dans le domaine de la proclamation de l’Évangile dans le 

monde d'aujourd'hui à nos jeunes et à nos enfants dans nos écoles aujourd'hui ? 

Nous leur disons tout simplement : Aimez-vous les uns les autres ... 

Nous leur disons, aimez vos études et votre école et vous vous réjouissez et vos parents et 

professeurs se réjouissent avec vous. Car il n'y a pas de place pour l’ennui et le sommeil. 

Nous leur disons, ne croyez pas les adultes qui parlent de la violence et de la guerre ... 

Nous leur disons, regardez toujours dans vos profondeurs là où est votre trésor et non pas les 

apparences qui sont sur la surface ... dans vos profondeurs, il y a la capacité à surmonter la 

frustration, construire l'avenir et créer l’immunité forte contre la peur et la haine ... 

Nous leur disons, respectez le temps car il y a un temps pour les études, un temps pour la prière 

et un temps pour le divertissement, ne confondons donc pas les temps. Nous leur disons, comptez 
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sur la Vierge Marie et adressez-lui vos prières pour qu'elle intercède pour nous et nous garde par 

son fils Jésus. 
 

8. Ainsi, bien-aimés, nous serons à l'écoute du message de saint François Xavier, et nous 

réaliserons la consécration de cette église au nom du patron des missions. Nous ne doutons pas 

que les défis sont nombreux, mais quand nous parlons de l'amour du Seigneur, nous comptons 

sur Lui, Lui qui est l'amour, pour qu’Il nous fortifie et nous rend inébranlables dans nos tâches et 

nos missions. Il est l’enfant merveilleux dont la lumière s’est manifestée de l'Orient à l’Occident 

et alors, nous sommes invités à annoncer la Bonne Nouvelle d’ici, de l’Orient, à tous les coins du 

monde entier et nous assumons une responsabilité si notre nombre augmente ou diminue. Et 

comme nous nous préparons pour la fête de la Nativité du Seigneur envoyé par le Père, nous lui 

demandons de maintenir dans nos cœurs l'esprit de la mission telle que saint François l’a vécue, 

demandant son intercession pour nous tous, pour notre école et pour la congrégation, avec ses 

responsables et ses institutions. Amen. 
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